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Profession de foi 
 

Après une première carrière de comédien, je suis venu au fundraising par hasard.  

Vraiment ? Peut-être plutôt par intuition que je pourrais m’y sentir utile à la société. J’ai 

découvert, appris et aimé un métier. J'ai construit en une douzaine d’années chez 

Greenpeace une expertise dans un territoire bien délimité : celui de la collecte auprès des 

particuliers. De la relation donateurs à la consolidation de parcours d’engagement, du mass 

marketing digital à l’expérience donateur personnalisée, j’ai eu la chance de développer chez 

Greenpeace des connaissances et des pratiques transversales à nos métiers.  

Mon parcours chez Greenpeace m'a offert une autre particularité précieuse : être en contact 

régulier avec des fundraisers du monde entier, croiser des pratiques, des cultures de 

collecte, des modèles différents des nôtres. C'est une richesse que je souhaite mettre au 

service de notre communauté.  

L'AFF m'a accompagné tout au long de ma carrière : j'y ai passé le Certificat Français du 

Fundraising, cette reconnaissance qu’est le Diplôme de Directeur de la Collecte et du 

Mécénat. J'y suis aujourd'hui mentor — et c'est l'un des engagements qui compte le plus 

pour moi.  

Transmettre, c'est aussi apprendre. Réunir les fundraisers qui, sans l'AFF, resteraient isolés, 

c'est ce qui donne à notre association sa raison d'être profonde.  

Aujourd’hui, le secteur est sous tension : contraction des financements institutionnels 

classiques, bouleversement démographique, révolution technologique, explosion des besoins. 

Ce contexte fait peser une responsabilité accrue sur les professionnels du fundraising : être à 
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la hauteur de la confiance que nous accordent les donateurs et les donatrices, accompagner 

nos organisations dans des choix stratégiques souvent difficiles, et continuer à innover sans 

jamais perdre de vue ce qui fait la singularité irremplaçable de notre métier : la relation 

humaine, la confiance, le temps long. C'est autour de ces questions — éthique de la collecte, 

adaptation aux transformations du secteur, lien avec les gouvernances — que je souhaite 

contribuer. L’AFF peut (et doit !) jouer ici son rôle au service de la communauté : 

rassembler, fédérer, accompagner et soutenir les fundraisers en difficulté, y compris sur les 

enjeux de santé mentale.  

Je veux être transparent avec vous et vous faire part d’une conviction qui m’anime au-delà 

du fundraising. Nous exerçons dans une société traversée par des mouvements qui 

mobilisent eux aussi des citoyens et des financements. Leurs visions sont celles de 

l’opposition, de l’exclusion, de la stigmatisation des minorités, de la remise en cause des 

droits acquis et de la réduction de l'espace des libertés civiles et civiques, de l’affaiblissement 

de la démocratie.  

Chacune et chacun construit bien sûr sa propre ligne éthique, dans le cadre de notre code de 

déontologie ; je ne serai jamais là pour juger. Mais rappelons-nous la grandeur et la beauté 

de notre mission : permettre aux personnes de bonne volonté de réaliser des projets qui 

visent à l’intérêt général. L’intérêt de notre commune humanité.  

Dans la période qui est la nôtre, c'est une exigence que je veux assumer pleinement. Et que 

je porterais au Conseil d’administration de l’AFF si vous m’accordez votre confiance.  

J'ai foi en notre profession.  

J'ai foi en notre capacité collective, notamment via l'AFF, à la rendre plus forte, plus 

consciente d'elle-même et encore plus fière de ce qu'elle défend vraiment.  

Je vous remercie pour votre attention.  

Je serai ravi d’échanger avec chacun et chacune sur ces sujets – et sur tant d’autres.  

 

Guillaume 


